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RAPPORT DU “2006 YOUTH ADVOCACY TEAM" 
POUR UNE CULTURE DE LA PAIX ET DE LA NON-VIOLENCE 

 
Pour la sixième année de la Décennie internationale de la promotion d’une culture de la paix et de la non-
violence au profit des enfants du monde, une équipe de douze jeunes activistes de la paix s’est rendue au 
siège des Nations Unies, durant deux semaines du 9 au 20 octobre 2006. Elle a engagé les diplomates 
dans la réalisation d'une culture de la paix.  
Ce qui suit est notre rapport. 
 
Les Participants : 
 
Notre groupe, composé d’une diversité de jeunes, est coordonné par l’ “United Network of Young 
Peacebuilders” et la “Fundación Cultura de Paz,” . 
 

Les membres de notre équipe sont :  
Meghann Villanueva, Philippines (Pax 
Christi Pillapinas); Hélène Leneveu, 
France (Hague Appeal for Peace); 
Jessica van der Kamp, Hong 
Kong/Canada/Pays Bas (UNOY 
Peacebuilders); Hind Ottmani, Maroc 
(Rotaract Rabat Chellah); Hagar 

Mohamed Ibrahim, Egypte 
(Bibliotheca Alexandrina); Anika May, 
Allemagne (UNOY Peacebuilders); 
Robin Pitt, Royaume-Uni, (UNOY 
Peacebuilders); Elias Deis, Palestine 
(The Palestinian Centre for the 
Rapproachment Between People); 
Benjamin Sourice, France (Global 
Youth Action Network); Gabriele De 

Gaudenzi, Italie/France (Scuola Superiore Sant’Anna); Nicholas Martin, Etats Unis (University of Peace); 
David Adams, Etats Unis  (Fundación Cultura de Paz).    Hilary Jeune,    Îles de Jersey,  
( UNOY Peacebuilders) n'est pas dans la photo. 
 
L'histoire des "Youth Advocacy Teams": 
 
En 1998, l'Assemblée générale des Nations Unies a déclaré les années 2001-2010 : ‘’ Décennie 
internationale de la promotion d’une culture de la paix et de la non-violence au profit des enfants du 
monde1 ‘’. Le programme de l'action pour la décennie a défini huit domaines d'action comprenant :  

-  La culture de la paix par l’éducation  
-  L’égalité entre les femmes et les hommes  
-  La participation démocratique  
-  Le développement durable  
-  Les droits de l'Homme  
-  La compréhension, la tolérance, la solidarité  
-  La libre circulation de l'information  
-  La paix et la sécurité internationales. 

 
En 2005,  lors de la soixantième session de l’Assemblée générale, le “Youth Advocacy Team” était 
présent afin de rappeler le rôle de la jeunesse et de la société civile dans la promotion de la culture de la 
paix, et notamment dans l’élaboration du Rapport Mondial de la Société Civile à la mi-parcours de la 
décennie. 
  
Lors de l'Assemblée générale du 20 octobre 2005, les efforts d' ‘’UNOY Peacebuilders’’ et de la 

                                                
1 Résolution de l'Assemblée générale des Nations Unies A/RES/53/243 de 1999 
  http://daccessdds.un.org/doc/UNDOC/GEN/N99/774/44/PDF/N9977444.pdf?OpenElement 
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‘’Fundación Cultura de Paz’’,  ont été explicitement reconnus par l'Union Européenne et par le 
Bangladesh. En plus de l’adoption de la résolution annuelle sur la culture de la paix, d’une augmentation 
de son parrainage (de 66 à 104) et de la recommandation du “Youth Advocacy Team”, l’amendement 
suivant a été inclus dans la résolution : 
 

“Sait gré à la société civile, y compris les organisations non gouvernementales et les jeunes, pour 

ses activités de promotion d'une culture de paix et de non-violence, notamment sa campagne de 

sensibilisation d'une culture de paix, et prend note des progrès accomplis par plus de 700 
organisations dans plus de 100 pays”2.  

Défis en cours dans la culture de la paix : 
 

 
Bien que le “Youth Advocacy Team” ait réussi à éveiller les consciences sur la culture de la paix et à 
faire reconnaître le rôle de la jeunesse et de la société civile, il reste plusieurs défis pour convaincre 
l'Assemblée générale     : 
 

•  Seulement 104 pays ont soutenu la résolution de 2005, et parmi ceux-ci,  aucun n’appartient à        
l'union européenne ou aux pays du ‘’JUS CANZ3 ‘’. 

 
•  Les Nations Unies et des Etats membres doivent agir avec plus de transparence pour mettre en 
application la résolution.  

 
•  L’attention et les efforts fournis  par les Nations Unies et les Etats membres sont insuffisants  dans 
la coopération et la mise en application du programme d’action auprès de la société civile, et plus 
particulièrement parmi les jeunes et les organismes de la jeunesse  

 
Les propositions du “Youth Advocacy Team" en réponse aux défis posés : 
 
Nous répondons à ces défis de cette année avec les propositions suivantes : 
 
•  Une plus grande coopération entre la société civile,  les Etats membres et les organes des Nations Unies, 
pour le Programme d'action sur la culture de la paix, avec un accent particulier sur la jeunesse. De plus, 
l’appui des Etats membres et des organes des Nations Unies, pour tenir compte d’avantage des 
recommandations exprimées dans le Rapport de la jeunesse pour une culture de paix. 

 
•  L'inclusion de la culture de la paix comme concept d’actualité dans les documents et dans les 
résolutions des Nations Unies et de ses établissements, aussi bien que dans les politiques nationales des 
Etats membres. 

 
•  L'inclusion du Programme d'action sur la culture de la paix dans le programme de la Commission de 
consolidation de la paix avec la participation de la société civile et de la jeunesse. 

 
La Formation - Une démarche Auto-formatrice menée par les jeunes : 
 
 
Pendant les deux premiers jours, notre équipe a reçu une formation 
intensive sur les concepts de paix et de conflit, sur l'histoire de la 
culture de la paix, ainsi que sur le “lobbying”. Dans la philosophie du 
“Youth Advocacy Team”, l’approche a été auto-formatrice et menée 
par les jeunes, la formation étant conduite par des membres du “Youth 
Advocacy Team” de l'année précédente. Le Dr. David Adams, du 
Fundación Cultura de Paz , le Professeure Alicia Cabezudo, de 
“Educating Cities" ; et  Mr Malaak Shabazz du “Centre Educatif 

                                                
2
 Résolution de l'Assemblée générale des Nations Unies A/RES/60/3 de 2005  

  http://daccessdds.un.org/doc/UNDOC/GEN/N05/487/73/PDF/N0548773.pdf?OpenElement  
3 Le groupe se composant du Japon, les Etats-Unis, le Canada, l'Australie et la Nouvelle Zélande qui alignent 
souvent leurs positions. 
 

 
     Formation par l’équipe de 2005 
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Malcolm X et Betty Shabazz”, ont supervisé, prodiguant des conseils avisés et clairvoyants. 
 

En même temps, des réunions étaient tenues avec le sous secrétaire Général, l'Ambassadeur Anwarul 
Chowdhury, et Shamil Idriss de l'Alliance des civilisations. Ces deux personnalités, notables au sein des 
Nations Unies, ont donné un avis perspicace sur la culture de la paix et sur l'Alliance des civilisations, 
ainsi que des conseils sur la façon dont notre équipe pourrait mieux effectuer son travail. 
 
À la fin des deux jours, nous avons identifié les défis que nous avions perçus comme obstacles à la 
progression dans la réalisation de la culture de la paix et avons développé plusieurs propositions en 
réponse à ces défis. Puis nous avons produit un plan stratégique pour que les deux semaines suivantes 
soient utilisées comme tremplin pour ceux qui pourraient mettre en application ces propositions. 
 
 
Notre démarche : 
 

L'approche de notre équipe était de rencontrer des représentants des missions permanentes ainsi que des 
organes des Nations Unies qui fonctionnent dans un domaine lié à la culture de la paix.  
Lors des réunions, notre équipe a cherché à : 
 

•  Informer au sujet de la culture de la paix et de la Décennie internationale 
•  Présentez et recevoir le soutien du Rapport global des jeunesse pour la culture de la paix  
•  Présenter et recevoir le soutien des propositions du “Youth Advocacy Team”  
•  Encourager le soutien et la mise en œuvre engagée par la résolution 2006 concernant la culture de 
la paix. 

 
Les Deux Semaines : 
 

Dès la première semaine, nous avons dû surmonter plusieurs 
obstacles. Il n'y avait aucun fond pour soutenir nos activités, et 
notre approche peu habituelle de la mobilisation pour le 
changement a rencontré de la résistance. Néanmoins, nous avons 
trouvé des chemins créatifs pour aborder les difficultés qui nous 
faisaient face. Travailler dans les sous-sol de l'ONU nous a permis 
d'utiliser Internet sans fil, ainsi que les cabines téléphoniques en 
dehors des salles du Comité, afin d'organiser des réunions avec les 
délégués des Etats membres.  
 
La deuxième semaine, le courant s'est inversé. 
Nous nous sommes trouvés soudainement chargés 

de rendez-vous, surtout avec ceux que nous avions eu du mal à contacter.  En attendant, 
pour les pays avec lesquels nous ne pourrions pas prendre de rendez-vous, nous nous 
sommes stratégiquement placés en dehors des salles de comité, mais à proximité des 
lieux de réunions de leurs délégués afin de les rencontrer pour discuter avec eux. 
 
Nous avons contacté 112 missions permanentes et, jonglant avec les réunions, nous avons rencontré les 
représentants de 67 missions, et dans beaucoup de cas nous avons rencontré les ambassadeurs eux-
mêmes.  Parmi eux : L'Algérie, Andorre, Argentine, Australie, Autriche, Bangladesh, Barbades, Belgique, 
Botswana, Brésil, Bulgarie, Burundi, Canada, Chili, Cuba, Congo (République de), République 

dominicaine, Egypte, Ethiopie, Fiji, Finlande, France, Gabon, 
Allemagne, Grèce, Guinée, Guinée Bissau, Haïti, Saint-siège, 
Italie, Indonésie, Iran, Irak, Japon, Liechtenstein, Liban, Libéria, 
Luxembourg, Maldives, Mali, Malte, Mauritanie, îles Maurice, 
Mexique, Micronésie, Nauru, Népal, les Pays Bas, Nouvelle 
Zélande, Niger, Norvège, Pakistan, Palestine, les Philippines, 
Portugal, La Roumanie, le Saint-Marin, le Sénégal, la Serbie, le 
Singapour, la Slovaquie, l'Espagne, Saint Vincent et les 
Grenadines, les Trinité-et-Tabago, la Turquie, le Royaume-Uni, et 
la Zambie 
 

            Dans le sous-sol de l’ONU 

         Avec le Representant de Fiji 
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Dans certains cas, lorsque notre équipe ne pouvait pas rencontrer des représentants des missions, les 
délégués de la jeunesse à l'Assemblée générale d'Australie, d'Allemagne, Malte, du Mexique, les Pays 
Bas, et de Suisse ont été engagés. 
 
En outre, des réunions ont été tenues avec  l'Ambassadeur Anwarul 
Chowdhury, Sous-Secrétaire-Général et Haut Représentant pour les 
pays les moins développés, les pays en voie de développement sans 
littoral et les petits états îliens en voie de développement;  avec 
Shamil Idriss de l'Alliance des civilisations ; Dominic Bach de la 
Commission de consolidation de la paix; Hélène Gosselin de 
l'UNESCO ; Patience Stevens du département du PNUD de la 
politique des jeunes et des affaires sociales ; et Shahid Husain à 
partir de l'unité spéciale du PNUD pour la coopération  sud-sud. 
Etaient également présents divers représentants d'O.N.G. et  Cora 
Weiss du “Hague Appeal for Peace”; et membres du “Peace 
Caucus”. 
 
Le jeudi 19 octobre, point culminant de la deuxième semaine, l'équipe a organisé un événement spécial 
dans la salle de la bibliothèque de Dag Hammarskjold : "La célébration de la culture de la paix et de la 
présentation de son  rapport 2006 ". En plus des membres de notre équipe qui ont présenté leur travail, les 
participants étaient : le Dr. Iftekhar Ahmed Chowdhury, ambassadeur et Représentant permanent du 
Bangladesh aux Nations Unies ; Cora Weiss, présidente du “Hague Appeal for Peace” ; et Malaak 
Shabazz, qui a également parlé au nom de Harry Belafonte. Un bref concert de Soheil Nasseri, pianiste 
professionnel du Carnegie Hall, a inauguré l’évènement.   L’audience comptait plusieurs membres des 
corps diplomatiques; du personnel du secrétariat de l'ONU, de la communauté des O.N.G. siègeant à 
l'ONU à New York ainsi que des membres du grand public. 
 
 
Les Résultats : 
 
Pendant ces deux semaines, notre équipe a réussi à faire tourner le regard des Nations Unies vers leur 
vision  de la culture de la paix. 
 
Le 3 novembre 2006, le point 44 de l’ordre du jour de l'Assemblée générale traitait de la Culture de la 
Paix. Dans son discours, l’ambassadeur et Représentant permanent du Bangladesh, le Dr. Iftekhar Ahmed 
Chowdhury, a constaté : 
 

 “Nous souhaitons exprimer une gratitude à tous les acteurs qui 

ont contribué à sa promotion... Nous sommes particulièrement 

reconnaissants à la société civile dont  les O.N.G.S et les jeunes. 

Une mention particulière doit être faite à cet égard aux  jeunes 

activistes de Fundación Cultura de Paz”4. 
 
Ensuite, parlant au nom de l'Union européenne, l'Ambassadeur Klaus 
Thörnudd de la Finlande a déclaré que l'EU était : 

 
“heureux de noter que la société civile a été occupée à promouvoir activement les objectifs pour la 
culture de la paix et de la non-violence ", et que "le rôle de la jeunesse est particulièrement 

important à cet égard. Nous espérons que les groupes de la jeunesse et les organismes de la 

jeunesse auront un rôle prépondérant dans toutes les activités liées à la culture de la paix ". 

 
En outre, à la demande du “Youth Advocacy Team”, des amendements incluant la culture de la paix dans 
le travail de la Commission de consolidation de la paix, ont été présentés dans la résolution 2006. Les 
points suivants ont été inclus dans la résolution qui a été adoptée : 

 

                                                
4 Chowdhury, Dr., Ambassador. HE., I.A., Discours à l'Assemblée générale de l’ONU, 3 novembre 2006 
 

                Avec Shamil Idriss 
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“Se félicite de la création de la Commission de consolidation de la paix” (dans le préambule), 
 
“Encourage la Commission de consolidation de la paix à promouvoir dans le cadre de ses activités une culture 
de paix et de non-violence au profit des enfants  (operationel)5 

 
Un autre réussite concerne le nombre des pays soutenant la résolution qui est passé de 107 à 114. Tandis 
que 7 pays qui avaient précédemment soutenu la résolution n'ont pas récidivé cette année, 14 nouveaux 
pays sont arrivés. Ce sont : Le Bénin, le Botswana, le Burundi, le Tchad, les Comores, Guinée, Honduras, 

le Kyrgyzstan, le Jamahiriya arabe libyen, le Portugal, le Saint Kitts et le Nevis, les Iles Samoa, les 

Emirats Arabes Unis et le Zimbabwe. 
 
Fait très significatif, le Portugal, était le premier et le seul membre de l'Union européenne à soutenir la 
résolution. De plus, il sera président de l'EU dans le deuxième semestre 2007. Son appui est un signe 
positif. 
 
En outre, il est à noter que le Botswana, le Burundi, la Guinée et le Portugal, tous ceux qui ont été 
rencontrés cette année pour la première fois par l’équipe, ont apporté leur soutien à la résolution. 
D’autres, que l'équipe n'a pas rencontrés, mais qui étaient en contact avec eux, ont également ajouté leur 
soutien cette année. Ces pays sont le Bénin, le Tchad, le Jamahiriya arabe libyen, et Saint Kitts et Nevis. 
 
Les semaines suivantes, le rapport global de la jeunesse sur la culture de la paix, a été inclus dans le 
rapport du Groupe de Haut-Niveau de l'Alliance des civilisations en tant que priorité par rapport aux 
activités pour la jeunesse. 
 
La base de recherche sur la jeunesse pour le rapport du Groupe de Haut-Niveau déclare cela : 
 

 “La recherche conduite dans le secteur de la jeunesse pour l'initiative  de l'Alliance des civilisations a révélé 
des projets spécifiques qui pourraient encourager la participation des jeunes”. 

 

“Par exemple, une Alliance globale de la jeunesse pourrait servir de mécanisme grâce auquel la jeunesse peut 

contribuer à tous les projets dans ce rapport lié à la jeunesse. Une telle organisation a pu être soutenue par 

des Fonds globaux de solidarité de la jeunesse. Cette initiative a pu commencer par la mobilisation  de 

divers réseaux et d’associations de la jeunesse pour favoriser le dialogue, l'alliance et une culture de paix”. 

  

 “Ces organismes ont déjà commencé à  travailler ensemble pour organiser les réunions qui présenteraient 

aux jeunes des milieux divers un ordre du jour pour l'action qu'elles peuvent alors présenter aux chefs 

globaux à gagner leur appui et aide. En outre, un aperçu a été conduit identifiant 468 organismes de la 

jeunesse de 125 pays qui pourraient être engagés comme associés”6. 

 
Dans la section de la jeunesse du rapport de Groupe de Haut-Niveau, sont proposés les fonds globaux de 
solidarité de la jeunesse qui sont proposés par le Rapport global de la jeunesse pour la culture de la paix, 
sous forme d'Alliance globale de la jeunesse : 
 

“Une Alliance globale de la jeunesse devrait être établie comme mécanisme par lequel la jeunesse peut 

contribuer à l'exécution de toutes les recommandations déterminées dans ce rapport (pas simplement ceux 

sous le thème de la jeunesse)”.   
 

  “Soutenu par des Fonds globaux de solidarité de la jeunesse, cette initiative a pu commencer par la 

mobilisation de divers réseaux et associations de la jeunesse pour favoriser le dialogue, l'alliance et une 

culture de paix. Ces organismes ont déjà commencé à travailler ensemble pour organiser les réunions qui 

présenteraient aux jeunes des milieux divers un ordre du jour pour l'action qu'elles peuvent alors présenter 

aux chefs globaux à gagner leur appui et aide. En outre, un aperçu a été conduit identifiant 468 organismes 

de la jeunesse de 125 pays qui pourraient être engagés comme associés ”7.   
 

                                                
5 Dernier paragraphe du préambule et cinquième paragraphe opérationnel de la resolution A/RES/61/45 de 2006. 
  http://daccessdds.un.org/doc/UNDOC/GEN/N06/601/04/PDF/N0660104.pdf?OpenElement 
6 Kooros, C., Base de recherches pour le rapport du Groupe de Haut-Niveau - jeunesse : Sommaire de recherche basé sur les 
papiers commissionnés, Alliance des civilisations, New York, 13 November 2006, p.11 
http://www.unaoc.org/repository/thematic_youth.pdf 

7  Le rapport du Groupe de Haut-Niveau de l’Alliance des Civilisations, New York, 13 novembre 2006, p.36 
  http://www.unaoc.org/repository/HLG_Report.pdf 
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Dans le reconnaisance du travail de l'équipe de la jeunesse, le président du gouvernement d’Espagne, José 
Luis Rodríguez Zapatero, dans son discours, a appelé "les initiatives de l'Alliance des civilisations... une 
contribution décisive à la culture de la paix”8. 
 
En conclusion, pour la première fois le travail du “Youth Advocacy Team” a été noté dans les médias. 
L'événement spécial accueilli par l'équipe a été inclus dans l'alerte de médias des Nations Unies9, alors 
que les efforts de l'équipe étaient notés par des communiqués de presse officiels des Nations Unies 10. En 
outre, le communiqué de presse de l'Alliance des civilisations a déclaré que la principale des propositions 
de l'Alliance est la création des Fonds globaux de solidarité de la jeunesse : 

 

“Le rapport propose une gamme de propositions concrètes dans les domaines de l'éducation, des médias, de la 

jeunesse et de la migration pour construire des ponts et pour favoriser une culture de respect et de 

compréhension mutuelle parmi les communautés occidentales et musulmanes. Ceci comprend aussi la 

création des Fonds globaux de solidarité de la jeunesse, pour encourager les jeunes à contribuer à 

l'exécution de toutes les recommandations déterminées dans ce rapport”11.   
 

En attendant, le rapport du Groupe de Haut-Niveau de l'Alliance des civilisations a été mentionné par la 
BBC, et en particulier l'importance de mettre l'accent sur le rôle de la jeunesse dans la résolution de 
conflits. Le rapport du Groupe de Haut-Niveau, qui fait mention du Rapport global de la jeunesse sur la 
culture de la paix, était inclus sur un site Web de nouvelles de BBC qui a rapporté les résultats du rapport 
de l'Alliance des civilisations12. 
 
Évaluation et  prochaines étapes dans le Mouvement mondial pour une culture de paix : 
 
Avant leurs deux semaines de travail, les rêves et l'engagement des membres de notre équipe vers la 
culture de la paix avaient rencontré du scepticisme. Les donateurs étaient peu disposés à donner l'argent, 
et les diplomates ont écarté le projet "trop-ambitieux". Néanmoins, ce projet "trop-ambitieux" a réussi à 
déplacer ce que d'autres avaient écarté en tant qu'établissement bureaucratique rigide, vers une vision qui 
a été détournée par d'autres priorités. 
 
Convaincu qu'il était dans la capacité des Etats membres des Nations Unies et de ses divers organes, de 
renforcer leurs efforts afin de créer une culture de paix, nous étions déterminés et plein d'élan pour 
Mouvement mondial pour la culture de la paix. Le rôle de la jeunesse et de la société civile a été reconnu 
en tant que primordial  à la réalisation de la culture de la paix, et la promotion de la culture de la paix a 
été développée en encourageant la Commission de consolidation de la paix . 
 
Cependant, comme l’a indiqué l’ambassadeur du Bangladesh dans son discours à l'Assemblée générale le 
3 novembre 2006, "nous avons toujours beaucoup de chemin à faire et beaucoup reste à faire13 " pour la 
culture de la paix. Il reste que beaucoup de pays, en particulier l'Union européenne (sans le Portugal) et 
les pays de JUS CANZ, n’ont pas encore indiqué leur soutien à la culture de la paix en soutenant la 
résolution.  
 

                                                
8  Discours par le président du gouvernement de l'Espagne, José Luis Rodríguez Zapatero au Groupe de Haut-Niveau de 
l’Alliance des Civilisations Istanbul, 13 novembre, 2006  

   http://www.unaoc.org/repository/statement_zapatero_ENG.pdf 
9  Evenements specials, Media Alert, 19 octobre 2006 
   http://www.un.org/media/accreditation/mediaalert.asp?date=19/10/2006 
 
10 Youth Advocacy Team per una Cultura di Pace al Quartier Generale dell’ONU, United Nations Regional Informational 
    Centre for Western Europe, 27 octobre 2006,  
http://www.unric.org/Italian_Section/Attualita/YOUTH_ADVOCACY_TEAM_PER_UNA_CULTURA_DI_PACE_AL_QUA
RTIER_GENERALE_DELL’ONU%0D%0A.html  

 
11 La politique, pas la religion, est au coeur d'une division croissante d'Musulman-Ouest," énonce le nouveau rapport, le 

communiqué de presse, Alliance des civilisations, Istanbul, 13 novembre 2006, p.2 
http://www.unaoc.org/repository/report_press_release.pdf 
 

12 BBC News Online,  Appel pour jeter un pont sur la division entre l'ouest et les musulmans 13 novembre 2006  
    http://news.bbc.co.uk/2/hi/europe/6142308.stm 
13 Chowdhury, Ambassador, Dr. HE. I.A., op.cit. 
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De plus, dans le cadre d’une résolution de l'Assemblée générale, l'exécution du programme d’action pour 
la culture de la paix n'est pas assurée. Il n'y a donc aucune garantie que les pays et les organes des Nations 
Unies, en particulier, de l'UNESCO, et maintenant de la Commission de la consolidation de la paix, 
incluront le programme d'action pour la culture de la paix dans leurs activités, et défendront la culture de 
la paix 
 
Il dépend maintenant que d'autres qui partagent la même vision, prennent les relais mis en place par les 
“Youth Advocacy Teams” de 2005 et de 2006, pour continuer de faire progresser le mouvement global 
pour une culture de paix. 
 

 

                                                                                    

 

Pour de plus amples informations contactez svp le “Youth Advocacy Team”  à advocacy@unoy.org ou à mail@decade-culture-

of-peace.org ou la visitez svp : http://decade-culture-of-peace.org ou www.unoy.org 
 


